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Mesdames et Messieurs, 
La relation entre l'historien et Ies archives a toujours ete et doit rester 

une relation tres etroite. 
Caron dit si une partie manque, le tout n'existe pas! 

Mesdames et Messieurs! 
Je suis la pour vous parler au nom de mes collegues chercheurs, 

historiens dans leur qualite de beneficiaires des archives. 
Comrne ii est connu, en ce moment en Roumanie, dans le reseau de 

I' Academie Roumaine, du Ministere de l'Education de l'Enseignement ou aupres 
des universites fonctionnent au moins 25 instituts et centres de recherche; Ies plus 
importantes se trouvent dans Ies grandes centre scientifiques du pays, a Bucarest, 
Cluj-Napoca et Jassy. 

Quant a moi, je parle au nom du Centre de l 'Histoire et de la Civilisation 
Europeenne aupres de la filiale de Jassy de 1' Academie Roumaine. Fonde en juin 
1992, le Centre dispose seulement de huit chercheurs, mais tous - fait notable -
sont deja des specialistes connus dans des domaines diverses de l'histoire du 
Moyen Age, de l'histoire modeme ou contemporaine, respectif aux epoques 
d'Etienne le Grand et Petru Raresh, Ies villes medievales de Moldavie, Ies cours 
des femrnes des voîvodes, l'histoire du mouvement legionnaire ou l'epoque de la 
deuxieme guerre mondiale. Notre centre de Jassy presente en ce moment 
anniversaire une signification particuliere: nous nous trouvons des notre 
fondation a "l'ombre" de la Tour du Monastere Golia, l'endroit ou Gh. Asachi a 
fonde en 1831 Ies Archives de I'Etat de Moldavie. 

Mesdames et Messieurs! 
Sans doute, le XXe siecle, a cote des malheureux -ismes ( comrnunisme, 

fascisme, racisme, nazisme, extremisme etc.), tant de supra licites, souvent 
jusqu'a detoumer leur sens, de telle maniere qu'on aurait du celebrer le 
centenaire de l'eclatement de la deuxieme guerre de cent ans (1914-2013), donc 
le XXe siecle nous a "beni" avec une maladie completement nouvelle a l'echelon 
mondial. Si on connaissait dans l'histoire quelques cas isoles, dans la Grece ou 
dans la Rome anciennes, ou dans la France medievale, maintenant tout se deroule 
a un toute autre niveau. Alors, comme ii n'est pas possible d'appeler cette 
maladie "archivisme", on lui dira ... le syndrome des archives. Comment se 
manifeste-t-il? Rien plus simple que c;:a: tout Ie monde achete ou vends des 
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archives, ou, plus grave encore, on chasse Ies archives, comme ii arrive depuis la 
deuxieme guerre! Qu'on accepte que le monde soit malade? 

Cela est possible, si on accepte Ies opinions d'un de mes etudiants 
doctorants, qui me rassurait du fait que, d'autant que partout au monde on 
accorde avec un pareille aisance le titre de docteur en histoire, l 'histoire elle
meme devait etre un peu malade ... 

Je vous suggere de ne pas me contredire, parce que, en faisant appel aux 
exemples des reuvres celebres de l'histoire de l'humanite, telles Ies chefs 
d'reuvre de Homere et continuant avec Ies "Vies paralleles" de Plutarque et, 
finalement, en se penchant sur Ies "heros" de l'epoque de la deuxieme guerre 
mondiale ou - pourquoi pas? - de l'actuelle croisade antiterroriste, je vous 
demontrerai sans efforts la sagesse de ces opinions. Mais, soyons bien entendus, 
Ies situations doivent etre precisement delimitees. 

Je veux traduire 9a dans le sens que, si l'histoire est malade (en tout cas, 
certains de ses acteurs importants de tous Ies siecles l'etaient), la reponse est 
"oui"! Heureusement, Ies choses ne se passent pas de meme en ce qui concerne 
Ies historiens! Dieu merei, dira-t-on, car, si Ies soup9ons s'etendaient â ce propos, 
nous, Ies historiens, devions cesser natre activite, acceptant que la fin de 
l'histoire soit arrivee. Ce n'est pas le cas, mais on devra accepter que l'historien, 
analyste objectif du passe et participant aux evenements du present, reussit â se 
distinguer comme architecte de l'avenir. 

Evidemment,je ne parte pas de l'historien qui, perdu dans son cabinet de 
travail situe dans son imaginaire tour d'ivoire, decouvre tout de suite et d'une 
maniere exclusive, seulement Ies . . . verites etemelles, mais du specialiste qui, 
avec la complicite des documents, des archives et, si vous voulez, des archivistes, 
nous approche d'une maniere decisive et reelle de toutes Ies choses qui, combien 
et comment se sont passees. 

Mesdames et Messieurs! 
En assumant ma position de "beneficiaire des archives", je vous confesse 

d'avoir eu de la chance. Jene le sais ni meme aujourd'hui pourquoi et comment'! 
Pourtant, durant man activite historiographique de 45 ans, j'ai etudie et j'ai 
investigue des documents concemant I'epoque contemporaine (en espece, la 
prehistoire et l'histoire de la deuxieme guerre mondiale ou la "guerre froide") 
dans plusieurs grandes bibliotheques et archives du monde: apres la Roumanie, 
dans Ies institutions abritant des materiaux politiques et diplomatiques, militaires, 
economiques et secretes (services d'informations) aux Etats-Unis, Grande 
Bretagne, la France, I' Allemagne, la Coree de Nord, la Chine et, la demiere mais 
pas la moins importante, la Russie. Ce n' est pas beaucoup, mais pas insignifiant 
non plus, mais je n'ai jamais corn;:u autrement Ies choses que dans leur relation: 
recherche des archives, continuee d'une maniere obligatoire par la valorisation 
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des resultats. Rien plus simple et plus naturel, je me disais, je dois justement ... 
faire Ies comptes ... Soyez sans peur, je ne vous ennuierai pas avec des titres des 
livres et des rapports, mais je n' ignorerai pas le fait que, grâce a mes 
investigations dans Ies derniers 20 ans, j'ai fonde et publie, sous !'egide du 
Centre d'Histoire de Civilisation Europeenne aupres de la Filiale de Jassy de 
l' Academie Roumaine, la collection Les Roumains dans l 'histoire universelle, 
qui a, en ce moment, son 117e tome. II ne s'agit pas, je vous assure, de livres 
faites d'autres livres, mais des contributions dediees a tous Ies problemes 
abordes. Et, comrne on peut constater, ils ne sont pas peu nombreux, mais non 
plus insignifiantes. 

Je pense que c'est le cas de presenter quelques «records» de mes 
recherches: 

- Le «Journal» inedit de N. Titulescu, 1921-1931 ( decouvert a Hoover 
Institution Archives de Palo Alto, Californie); 

- Les archives du Marechal Antonescu (decouvertes aux Archives 
Speciales/KGB de Moscou ou, ici, au siege du Archives Nationales de Roumanie) 
et les archives integrales (plus de 30.000 pages manuscrites) du Proces du groupe 
d' Antonescu, en mai 1946, au Conseil National d'Etudes des Archives de la 
"Securitate" (l'ancienne police politique du regime communiste); 

- Les stenogrammes et Ies documents annexes de l'accord Churchill -
Staline de Moscou en octobre 1944 (decouvertes au Public Record Office, 
Londres), que j'ai publie pour la premiere fois integralement en 1988; 

- Le Komintern et le Kominform en Roumanie, 1919-1948 ( dans les 
archives de Moscou). 

Seulement l'etude des documents eloigne le doute, Ies suppositions, les 
faux theories de l'ceuvre de l'historien, et lui offre le fondement pour une 
approche (et une resolution) rapide et frontale, ouverte et objective des realites du 
passe. Je vais vous en offrir deux exemples, qui nous invitent - sans doute - a des 
futures meditations: 

Je vous invite donc de voir, dans l'exposition de la salle â cote, ou vous 
pouvez decouvrir, dans un dossier souvent fouille jusqu'aujourd'hui, le texte de 
la derniere lettre adressee par C. Z. Codreanu ( ecrite â R. Sărat, vendredi, le 28 
octobre 1938) a ses partisans politiques. C' est un document qui prouve la 
contradiction entre Ies dernieres mots du leader legionnaire et les faits qui se sont 

succedes (l'assassinat de Corneliu Zelea Codreanu etc.): " ... Ne vous agitez pas et 
ne vous laissez pas porter par la colere. Moi, je peux subir. Vous aussi, vous 
devez subir. Dans nos actions, l'amour du pays et les enseignements du Martyre 
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doivent toujours triompher au dessous de tout sentiment, que legitime qu'il soit" 1
• 

Par rapport a la montagne de mensonges accumules Ies demiers a peu pres 70 
ans, y compris apres la disparition de la censure, n'est-t-il le moment pousser 
l'interpretation de ce fragment jusqu'â sa demiere limite?! 

Un deuxieme document qu'on peut trouver toujours dans cette 
exposition est le texte inedit d'un discours de Mihai Antonescu (le 21 septembre 
1941 ). Dans cette salle ( ou se trouve I' exposition) a etudie jusqu' â peu pres hier -
en grande bâte, sinon suspecte, au moins dans un rythme trop accelere, qui 
laissera son marque sur le produit de ses recherches) - la Commission 
Tismăneanu. Apropos du theme trouve dans l'attention de la Commission, je me 
demande si on a compris et dechiffre le sens de cette affirmation du numero 2 du 
regime 1940-1944? Voila le texte: " ... Le communisme, expression primitive de la 
biologie russe d'envahisseur, nous mena<;:ait toutes Ies fondements de la vie ... La 
Finlande, Ies Pays Baltes et nous, Ies Roumains, nous avons senti sur notre 
propre corps Ies pas du monstre moscovite en marche contre l'Europe ... Pour 
nous, le communisme et le fardeau de ses troupes n' ont pas ete une idee 
abstraite ... Pour nous, le communisme a ete la soumission lourde et criminelle de 
notre peuple, l'eclaire qui mena<;:ait de bruler Ies racines-meme de la vie 
nationale"2

• Questions: Qui et quand a instaure le communisme en Roumanie ou 
y a-t-il une contradiction entre Ies dires de Mihai Antonescu est ce qui s'est passe 
apres 1944-1945? 

Mesdames et Messieurs! 
Je vais finir, mais pas avant de souligner que: 
- Chez nous, cornme ailleurs au monde civilise, Ies archives sont et 

doivent appartenir â la nation; elles n' appartiennent pas aux personnes, aux 
nationalites, aux partis etc.; 

- Chez nous, comme ailleurs au monde, Ies archives doivent avoir un 
seul patron. Dans ma qualite de parlementaire â Bucarest ou au Conseil de 
l'Europe, j'ai toujours milite pour admettre la reconnaissance d'un Archiviste en Chef 
de 1 • Etat, qut ne peut pas etre un autre que le dirigeant des Archives Nationales; 

- Chez nous, comme ailleurs au monde, Ies documents une fois 
examines - disons, par la Commission Tismăneanu, par exemple - dans l'avenir 
ne peuvent plus etre refuses â la recherche pour Ies autres chercheurs; 

- Chez nous, comme ailleurs au monde, Ies archives appartiennent â la 
nation, mais - soyons claires - leur etude scientifique est en charge des 
specialistes. On ne peut pas le laisser en charge de la presse ecrite et des 

1 Archives Nationales de Roumanie (ANR), fonds Ministernl de Interne - Diverse, 
dossier 92/ 1941, p. 69. 

2 Ibidem, fonds Preşedinţia Consiliului de Miniştri, dossier 3 l 6/ 1941, p. 92. 
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televisions, a la merei des hommes politiques etc., qui, sans doute, peuvent "voir" 
Ies documents et leurs verites, mais ne savent pas Ies interpreter, Ies soumettre au 
minimum (mais indispensable) d'examen critique, qui ne comprennent pas 
corroborer Ies sources ni juger Ies faits et Ies hommes dans le contexte auguel ils 
ont prononce leurs paroles, et non pas dans la "lumiere" des evenements actuels, 
conformement auje ne sais pas guel decalogue de la "correctitude politigue", gui 
peut etre bon dans tout autre domaine gue Ies sciences historigues. 

Comme on le sait deja, chez nous, en present - et je dis cela pour nos 
invites etrangers - se deroule une epuisante, lamentable et sans sens chasse aux 
sorcieres en ce gui concerne Ies dossiers de l'ancienne Securitate. Cette 
campagne a ete declenchee et se deroule sans la consultation des historiens, des 
instituts de l 'Academie Roumaine et des universites, ayant comme conseguence 
- selon Ies conclusions gu' on tire dans certaines emissions a la tele - Ies 
lamentations. Qui, certes, sont maintenant inutiles. Je me demande donc et je 
vous demande: Ies messieurs en cause, en declenchant l 'operation, apres avo ir 
menace de devoiler Ies "dossiers de la Securitate", n'ont-ils prevu gue Ies 
archives allaient conduire a des revelations choguantes ou imprevisibles, a des 
verites difficile a supporter, a la decouverte de certaines faits ignobles, gui ont 
beneficie autrefois de la presence ou la participation des membres des societes 
"civiles" ou des partisans passionnes de la "correctitude politigue"? Etait-il si 
difficile a saisir gue Ies realites du passe allaient ignorer toutes Ies amities et Ies 
classements enfantines et Ies commandements trompeuses du present? Alors, 
pourquoi tant de lamentations? 

Mesdames et Messieurs! 
Monsieur le Directeur General! 
Chers collegues archivistes! 
Je dois en finir. 
A cette merveilleuse et remarquable anniversaire, permettez-moi de vous 

adresser mes plus sinceres felicitations pour tout ce que vous avez fait et pour 
tout ce gue, sans doute, vous ferez desormais, pour l 'ceuvre et conservation et de 
valorisation des archives, pour votre exceptionnelle activite editoriale. Et, par Ies 
fonds gue vous conservez ici, vous nous donnez un immense coup de main, plus 
grand gue vous ne pouvez pas l'imaginer .... Vous donnez de la force a nos 
etudes, vous nous offrez le soutien et la vigueur, la certitude, l'originalite et la 
probite scientifigue. En fait, vous collaborez avec nous a la decouverte des 
verites convenables ou, parfois, inconvenantes. Le fameux appel des 444 
historiens fram;:ais du mois de decembre 2005 exclut entierement le "concours" 
des parlements et des gouvemements a l'ecriture des oeuvres historigues. Ce gui 
est normal, d'ailleurs, car le passe, une fois devenu passe, ne peux pas etre 
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corrige, par des ajouts ou des commentaires favorables post factum. Autrement 
dit, I'autorite du gouvemement ne s'etend pas sur Ies evenements et Ies 
personnalites du passe. Heureusement, tous et toutes se soumettent au jugement 
des historiens, a eux seulement! 

Et nous devans admettre ouvertement, face aux defis du temps et aux 
vicissitudes du passe, vous representez pour nous une oasis ... Voila pourquoi je 
crois que nous devons vous remercier parce que vous existiez ! 

Permettez-moi de preciser que le temps est arrive pour imposer a tous le 
respect de la regie du jeu. Donc, ne pas tirer dans l'archiviste et, bien sur, non 
plus dans Ies historiens ! Ce qu'on doit affirmer aujourd'hui d'une maniere tres 
claire a cette anniversaire des Archives Nationales, je ne trouve pas un souhait 
plus adequat que 

VIVAT, CRESCAT, FLOREAT! 

Marcel-Dumitru Ciucă 
Directeur de la Direction des Archives Nationales 
Historiques Centrales de Roumanie 

Mesdames et Messieurs, 

Mes collegues ont parle ici du manque d'attention dont Ies Archives 
beneficient de la part des institutions de l'Etat. Je voudrais vous rappeler, en 
prouvant le contraire, la decision du Conseil Supreme pour la Defense du Pays 
no. 154 de decembre 2005, signee par le president Băsescu, decision dont deux 
articles contreviennent a deux lois! L'article premier stipule "tous Ies ministeres 
sont obliges, jusqu'au 30 janvier 2006, de verser aux Archives Nationales tous 
Ies documents qu'ils gardent dans leurs archives concemant le Cons:eil d' A ide 
Economique Mutuelle (CAEM) et le Traite de Varsovie". Cet article contrevient 
a la loi des Archives Nationales et a toute pratique archivistique. 

L'article second, qui stipule que "le Ministere de la Justice est oblige, au 
plus court delai possible, de de-classifier ces documents" contrevient a la Joi 
183 concemant la classification des documents. Ce n' est pas le Ministere de la 
Justice qui de-classifie Ies documents, mais l'institution qui a decide la 
classification. Les documents crees par Ies ministeres au sujet du CAEM furent 
verses aux Archives Nationales en petit nombre, chaque ministere ayant verse 
quelques dossiers. Dites-moi, vous, Ies archivistes, comment peut-on classer ces 
dossiers provenant des ministeres? Aucunement. Ces documents appartiennent 
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